
L'HISTOIRE DU BAS-SAINT-LAURENT, 
"' UN PROJET DE SVNTHESE 

Jacques Lemay, directeur 

1. OBJECTIFS ET CADRE GÉNÉRAL DE LA RE­
CHERCHE 

À la fin de 1981, l'historiographie québécoise s'en­
richissait d'une contribution importante avec la publica­
tion de l' Histoire de la Gaspésie. L'Institut québécois de 
recherche sur la culture, largement impliqué dans cette 
opération, admettait donc la nécessité de doter le Qué­
bec d'une histoire de ses régions. C'est dans la pour­
suite de cet objectif que notre équipe souhaite entrepren­
dre la rédaction d'une Histoire du Bas-Saint-Laurent. 
Plus concrètement, il s'agit de concevoir et de réaliser 
une histoire de notre région, conjointement avec l'Institut 
québécois de recherche sur la culture, l'Université du 
Québec à Rimouski et des appuis du milieu régional. 
Cette synthèse correspondra à l'état le plus récent de la 
recherche sur l'histoire du Bas-Saint-Laurent et propose­
ra au grand public, une lecture abordable et compréhen­
sible du passé collectif régional. 

La décision d'entreprendre une telle synthèse fait 
suite à la mise au point et à l'accumulation d'outils préa­
lables tels les répertoires des fonds d'archives de la ré­
gion, une bibliographie régionale, des index de journaux, 
un inventaire des populations municipales et paroissiales, 
etc. 

Notre projet vise à comprendre et à expliquer les 
grands phénomènes et les transformations majeures qui 
ont marqué la société bas-Iaurentienne. C'est une histoire 
qui se veut ouverte sur l'apport de l'ensemble des scien­
ces humaines et qui veut rendre compte d'interprétations 
différentes. 

Il s'agit également d'un travail de synthèse. Depuis 
plusieurs années, des chercheurs isolés, des fabricants de 
monographies paroissiales et des spécialistes des scien­
ces humaines ont écrit un grand nombre d'articles, de 
thèses ou de volumes portant sur des aspects particuliers 
de notre histoire. Nous nous appuierons sur les travaux 
de ces prédécesseurs, mais également sur les résultats 
de nos propres recherches. L'occasion que certains parmi 
nous ont eue, d'enseigner l'histoire régionale aux étu­
diants du collégial ou de l'université, nous a aidés à 
acquérir une vue d'ensemble des problèmes. De plus, 
nous sommes amenés à formuler des interprétations 
nouvelles et à ouvrir d'autres perspectives sur plusieurs 
questions. 
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Enfin, notre projet se présente comme une expérien­
ce de travail en collaboration. Chaque membre de l'équi­
pe ayant étudié déjà avec sa méthodologie propre, des 
aspects de l'histoire régionale, s'intégrera par la critique 
et la mise en commun répétées au niveau d'une problé­
matique d'ensemble. Nous estimons que c'est là une ri­
chesse et une source de dynamisme, à la condition de 
savoir confronter nos hypothèses tout au long d'une re­
cherche commune. Le plan de notre projet (1 ) qui annonce 
de la recherche et du travail en commun, consacre cette 
démarche de notre groupe, fruit déjà de plusieurs heures 
de discussion et d'élaboration en équipe. 

À l'heure actuelle, ce projet de synthèse historique a 
été accrédité par l'Institut québécois de recherche sur la 
culture et s'intègre dans sa programmation des histoires 
régionales. 

De son côté, l'Université du Québec à Rimouski, 
comme université enracinée et impliquée dans sa région, 
souscrit pleinement à ce projet à titre de contribution ma­
jeure au développement de la recherche régionale. 

2. DIVISIONS CHRONOLOGIQUES ET PLAN SOM­
MAIRE DE LA RECHERCHE 

Un de nos objectifs est de présenter, malgré l'irrup­
tion constante d'événements, une image cohérente du 
type et du rythme de la vie dans le Bas Saint-Laurent de­
puis ses origines, dans ses dimensions démographiques, 
économiques, sociales, institutionnelles et culturelles. 

L'histoire du Bas Saint-Laurent est à la fois riche et 
complexe et l'ampleur du travail nous a amenés à le divi­
ser en quatre parties chronologiques: 

1. Avant 1800 ou la "pré-histoire" régionale. 
2. Le 1ge siècle: peuplement et mise en valeur du 

territoire. 
3. De l'arrivée des compagnies forestières à la crise 

des ressources: 1896-1950. 
4. La période contemporaine: les prises de cons­

cience régionale et réponses aux mutations con­
temporaines. 

La première partie de ce travail de synthèse sera 
consacrée à une description de la géographie du Bas­
Saint-Laurent dans le but de montrer quels sont les prin­
cipaux éléments physiques de son paysage. Nous traite-



rons ensuite de la "pré-histoire" régionale, en soulignant 
les caractères dominants de la présence indienne sur ce 
territoire. Cette partie sera également consacrée à la ve­
nue des premiers explorateurs et missionnaires français 
qui ont laissé certaines descriptions de la région pour 
aborder finalement les premières tentatives de peuple­
ment au 18e siècle avec le partage en seigneuries de la 
zone du littoral. En 1800, le Bas Saint-Laurent ne comp­
tait que quelques milliers d'occupants dispersés sur une 
vaste étendue dans de petites communautés agraires 
plus ou moins structurées. 

C'est justement l'amorce de la structuration de ces 
petites localités rurales en paroisses religieuses qui justifie 
en quelque sorte le début de la seconde partie de notre 
ouvrage. Le peuplement du littoral du Bas Saint-Laurent 

LE BAS-SAINT-LAURENT 

est l'un des phénomènes majeurs du 1ge siècle régional. 
Cette colonisation s'effectue surtout par le débordement 
des seigneuries plus anciennes aux prises avec des sur­
plus démographiques. L'agriculture est l'activité écono­
mique la plus répandue bien que tournée d'abord vers 
l'auto-subsistance. La coupe du bois prendra peu à peu 
de l'importance au cours du siècle alors que divers mar­
chands comme le célèbre William Price voient dans le 
Bas-Saint-Laurent une zone fort propice au développe­
ment de cette activité. À la fin du 1ge siècle, le Bas­
Saint-Laurent est donc une région relativement structu­
rée, divisée en paroisses et municipalités reliées les unes 
aux autres et au reste du Québec par le chemin de fer et 
quelques routes. 
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Le partage du patrimoine forestier régional entre 
quelques grandes compagnies dans la dernière décennie 
du 1ge siècle et le début de la colonisation des vallées de 
la Matapédia et du Témiscouata nous incitent à proposer 
une troisième partie dont l'objet sera d'abord orienté vers 
l'étude de l'économie forestière dominée par le grand ca­
pital qui se développe dans la région. Nous nous deman­
derons ici dans quelle mesure le visage économique et 
social du Bas-Saint-Laurent a été modelé par l'exploita­
tion forestière, quelle influence elle a eu sur le dévelop­
pement (ou la stagnation) de l'agriculture et sur l'urbani­
sation de certaines localités situées dans les axes de la 
transformation du bois en produits semi-ouvrés. Cela 
nous permettra peut-être d'expliquer les enjeux des mou­
vements de colonisation à l'époque de la "grande dé­
pression". Ainsi, nous serons conduits à analyser les ef­
fets sociaux d'une exploitation irrationnelle de la ressour­
ce forestière qui pousse de grandes compagnies à repen­
ser leurs investissements au début des années 1950, 
quand certaines d'entre elles quittent tout simplement la 
région. 

Notre quatrième partie se veut une discussion des 
problèmes qui affectent l'histoire contemporaine du Bas­
Saint-Laurent depuis 1950. Cette période est marquée 
principalement par plusieurs mouvements de prise de 
conscience des difficultés du développement économique 
et par la montée de l'intervention étatique. Rappelons ici 
l'importance qu'a eu la connaissance du phénomène de 
l'épuisement des ressources de la forêt et du sous-déve­
loppement relatif du Bas-Saint-Laurent aidée en cela par 
la création du Conseil d'orientation économique du Bas­
Saint-Laurent en 1956 et ensuite par l'expérience "pilote" 
qu'a été le Bureau d'aménagement de l'Est du Ouébec 
(B.A.E.O.). 

Ce sont les racines des problèmes qui ont amené des 
populations rurales bas-Iaurentiennes à manifester, dans 
les différentes Opérations Dignité et l'expérience unique 
du J .A. L., leur volonté de redéfinir le développement ré­
gional par des moyens autres que ceux préconisés par 
l'Office de développement de l'Est du Ouébec suite au 
rapport du B.A.E.O. L'avenir économique du Bas Saint­
Laurent est encore plus problématique depuis le début de 
la crise structurelle occidentale des années 1980. 

La période 1950-1981, il ne faut pas l'oublier, c'est 
aussi le moment de la "modernisation" du Bas-Saint­
Laurent. La région suit le mouvement de la transforma­
tion des modes de vie dû au progrès scientifique et tech­
nologique. Elle s'aligne donc, dans presque tous les do­
maines sur ce qui se passe au Ouébec, au Canada et sur 
le reste du continent. Le Bas-Saint-Laurent a donc vécu 
cette révolution tranquille qui a bouleversé les mondes de 
l'agriculture, de l'éducation, des communications, c'est· 
à-dire les nombreuses facettes de la vie quotidienne. Les 
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questions de la modernisation et de la marginalisation du 
Bas-Saint-Laurent feront l'objet d'une attention particu-
lière au cours de la recherche et lors de la rédaction finale 
de cette synthèse. 

3. CONCLUSION 

Nous sommes assurés que la publication de l' Histoi­
re du Bas-Saint-Laurent au cours ' de l'année 1986, mar­
quera à plus d'un titre une étape importante dans la vie 
culturelle de la région. D'abord, elle offrira aux cher­
cheurs de tous horizons, une synthèse correspondant à 
l'état le plus récent des connaissances sur l'histoire de la 
région, tout en présentant un certain nombre de nouvel­
les avenues au niveau de la réflexion méthodologique. 

Ensuite, nous pensons que cet ouvrage se présente­
ra aussi comme un instrument de travail qui provoquera 
chez les lecteurs des réflexions, suggérera des questions 
et les invitera à des recherches plus appronfies sur le 
passé bas-Iaurentien. 

L'espoir de stimuler une sorte de relance de la re­
cherche historique dans notre milieu et de contribuer ain­
si à l'émergence ou à la poursuite de travaux mieux 
structurés, peut déjà justifier cet essai de synthèse. 

Il ne faut pas sous-estimer également le rôle qu'une 
telle recherche peut jouer dans la vie quotidienne de cha­
que concitoyen. En effet, cet histoire se présentera 
comme un lien permettant aux gens de toute condition 
qui appartiennent à notre région, de comprendre ce qui 
les unit, ce qu'ils ont en commun, et ce qui les rattachent 
au passé, afin de continuer à agir, aujourd'hui et demain 
et de mieux créer l'avenir. Nous sommes également con­
vaincus que cette recherche vivifiera l'enseignement à 
tous les niveaux. 

L'équipe de base pour ce projet d'histoire régionale 
se compose de trois historiens: MM. Antonio Lechas­
seur, Jacques Lemay et Yvan Morin, et d'un sociologue, 
Bruno Jean. 

S'ajouteront Nive Voisine de l'Université Laval à titre 
de conseiller-aviseur et Fernand Harvey, directeur du vas­
te projet des histoires régionales de l'LO.R.C. 

Rimouski, mai 1983 

11) Histoire du Bas-Saint-Laurent, projet de synthèse historique, présenté à l'IORC et à l'UOAR, 

Rimouski, février 1983, 56 pages, plus annexes. 


